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Frangols avait unc intelligence supéricure, un grang
bon sens naturel et un profond sentiment du devoirs
il ¢tait attachd & la religion et avait une honndte
détermination d’en accomplir les préceptes. Avee
cela tout est possible.

J'entrai dans la cabane du Chantier ct, donnant la
main aun vigoureux gargon qui s’y trouvait seul, et
que ma brusque apparition avait ¢videmment décon-
tenaneé, je lui dis

—XMon pauvre Frangois, tonjours triste et pas
cncore raisonnable! Et pourquoi avoir abandonné la
hache que tn manies si bien et qui te rapporte de
gros gages, pour accepter le poste de cuisinier qui ne
va pas & tes habitudes et pour lequel tu es moins
payé?

—Docteur, vous m’avez découvert! Vous save:
bien que je n’ai pas peur des gros travaux; mais
j’aime a étre seul et le cougre est presque toujours
seul au camp.

—Onui, le couque du camp des Denx-Riviéres aime &
rester seul, pour chanter sa tristesse et nourrir sa
douleur ; en attendant que cette douleur Ie tue, et que
sa mort prive de pére trois enfants qui ont déja perdu
leur mére.... Tu te rappelles ce que je thai dit
pendant ta convalescence ’été dernier. Eh! bien, ne
t’apercois-tu pas que tu es pale # ta santé ne résistera
pas, et tes enfants ont besoir de toi, pourtant....
Voild deux ans que ta femme est morte; il cst temps
que, sans DPoublier, tu songes surtout aux enfants
qu’elle t’a laissés. .



